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NECROLOGIE.

Nous avons la douleur d'annoncer la perte immense que vient de faire la

Botanique dans la persoune de M. Philippe Barker- ^Yebb, membre de la

Societe botanique de France, raort a Paris apres une courte maladie dans

laquelle 1e medecin qui lui a donne sessoins a cru reconnaitre les caraeteres

du cholera, Dans Tun des prochains numeros du Bulletin^ nousessaieronsde

faire connailre la vie etles travauxde cethomme a jamais regrettable, qui a

su se montrer a la fois bolaniste eminent, profond erudit, litterateur dis-

tingue, et chez qui le coeur etait au niveau de Tintelligence.

Nous devons egaleinent annoncer la mort de Tune des illustrations de

la botanique francaise audix-neuvieme siecle. M. de Brisseau-Mirbel vient

desuccomber, plus qu'octogenaire, a une longue et cruelle maladie qui, de-

puis plusieurs annces , Vavait enlierement eloigne de la science. Le prochain

numero du Bulletin renfermera une notice sur la vie et les travaux de cet

habile observateur qui a certainement contribue plus que tout autre parrai

nous aux progres de Tanatomie et de la physiologic vegetales, et qui posse-

dait le merite trop rarejde decrireen litterateur et de dessiner en artiste les

resultats des recherches faites par Foeil exerce du savant.

La raort de W. de Mirbel laisse aujourd'hui Tillustre president de la So-

ciete botanique de France seul representanta I'Academiedes sciences de la

section de botanique, telle qu'elle existait il y a deux aus a peine!

Dans le nuraero de la Revue horticole du 1" Janvier 1854, M. Jacques

annonce que le Pterocarya caucasica Kunth a fleuri et fructifie a Ver-

sailles, dans les pepinieres de Trianon, en 1853, de m^me que le Gincko

biloba ou Salisburia adiant hi folia. Quant a ce dernier arbre, on sait qu'il

fructifie annuellementa Montpellier depuisun assez grand nombre d'annees,

mais M. Jacques ne croit pas que ses fleurs se fussent encore monlrees sous

le clinaat de Paris. II croit aussi que la floraison du Ptervcarya de Ver-

sailles est la premiere qu'on ait encore observ^e en France.
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